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Encadré : 2020 année de crise – ni resserrement du crédit ni vague de faillites

Depuis le début de la crise dite du coronavirus, les entre-
prises ont été exposées au risque de se retrouver face à 
de graves difficultés de financement. Dans certains cas, 
on redoutait même un resserrement du crédit qui freine-
rait l’activité d’investissement. Or aucun signe semblable 
n’a été observé jusqu’à présent, même depuis l’interrup-
tion du programme de crédit Covid. La vague de faillites 
redoutée ne s’est pas encore concrétisée et, pour 2020, 
on constate plutôt une « sous-mortalité » des entre-
prises. 

Les conditions qui règnent sur le marché du crédit de-
meurent favorables, largement inchangées par rapport à 
la situation d’avant la crise. Les taux d’intérêt évoluent 
latéralement à un niveau très bas et les primes de risque 
ont connu récemment une baisse notable, même pour 
les emprunteurs ayant une faible cote de crédit (BBB). 
Les lignes de crédit non utilisées restent globalement éle-
vées. Dans le domaine des prêts hypothécaires, la crois-
sance se maintient en 2020. Pour les autres crédits, les 
banques, depuis le mois de mars, ont même sensible-
ment augmenté leurs prêts aux entreprises (y compris les 
crédits Covid). La croissance des crédits est à son plus 
haut niveau depuis des années (graphique 36).  

graphique 36 : Crédits aux entreprises 
prêts hypothécaires et autres crédits : contributions en points 
de pourcentage 

 
source : BNS 

Diverses enquêtes confirment ce tableau. Selon les en-
quêtes du KOF auprès des entreprises, seules des restric-
tions financières isolées ont été signalées par les entre-
prises comme un obstacle majeur à leurs performances 
en décembre (tableau 4). Par rapport aux valeurs de l’en-
quête de décembre 2019, on constate même une réduc-
tion générale de la proportion des entreprises confron-
tées à d’importants problèmes de financement. Dans le 

                                                                                              
12 La dernière enquête a eu lieu en novembre 2020. Au total, 25 secteurs y ont participé, répartis sur l’ensemble de l’activité économique. Voir 

https://www.economiesuisse.ch/fr/articles/consequences-du-coronavirus-lhiver-sannonce-difficile. 
13 Voir Bulletin trimestriel complet 4/2020 (snb.ch). 

secteur de la construction, la part des moyennes entre-
prises ayant connu des problèmes de financement a lé-
gèrement augmenté, soit de 12 à 16 % dans le secteur de 
la construction et de 6 à 7 % dans l’industrie manufactu-
rière (de 12 à 14 % pour ce qui est des grandes entre-
prises dans ce même secteur). Dans le secteur des ser-
vices, ce sont les grandes entreprises qui se plaignent de 
difficultés financières un peu plus importantes.  

tableau 4 : Difficultés financières rencontrées par les  
entreprises 
part des entreprises, en %, par secteur et par taille,  
réponse à la question : Les difficultés financières sont-elles  
actuellement un facteur de restriction dans la prestation de 
services ?  

 
source : KOF 

La dernière enquête qui a été effectuée par le SECO et 
economiesuisse12, tout comme celle des délégués régio-
naux de la BNS13, confirme que les problèmes de finan-
cement ont été relativement rares jusqu’au 4e trimestre. 
La dernière enquête auprès des directeurs d’achats de 
l’industrie (PMI) suggère même que les entreprises inter-
rogées s’attendent à une normalisation générale de l’ac-
tivité d’investissement d’ici au 2e trimestre. 

En résumé, il n’y a actuellement aucun signe de resserre-
ment du crédit ou de faiblesse prononcée des investisse-
ments. Cela concorde avec les tendances en matière de 
faillites et d’insolvabilités d’entreprises qui, d’ordinaire, 
augmentent considérablement au cours d’une récession 
en raison de l’intensification des problèmes de liquidité. 
Fin janvier 2021, le nombre des faillites n’a cependant 
pas augmenté de manière significative par rapport aux 
années précédentes (graphique 37). 
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prêts hypothécaires autres crédits total (variation en % sur un an)

2019 T4 2021 T1
Construction grand 16 13

moyen 12 16
petit 12 11

Finance, assurances grand 33 21
moyen 15 7
petit 27 23

Industrie manufacturière grand 6 7
moyen 15 6
petit 12 14

Bureaux d’études grand 10 13
moyen 17 15
petit 17 18

Services grand 3 5
moyen 12 7
petit 10 9

Commerce de gros grand 0 0
moyen 5 2
petit 12 7

https://www.economiesuisse.ch/fr/articles/consequences-du-coronavirus-lhiver-sannonce-difficile
https://www.snb.ch/fr/mmr/reference/quartbul_2020_4_komplett/source/quartbul_2020_4_komplett.fr.pdf
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Un examen plus approfondi révèle même une certaine 
« sous-mortalité » des entreprises. C’est un fait particu-
lièrement remarquable par comparaison avec des crises 
économiques de même ampleur. La plus récente a été la 
crise financière de 2008-2009, lorsque l’économie inter-
nationale s’est effondrée à la suite de la faillite de la 
banque Lehman Brothers en septembre 2008. Dans la 
foulée, les faillites en Suisse ont augmenté de manière 
significative par rapport à l’année précédente : au cours 
des 11 mois qui ont suivi, on a enregistré au total 398 
faillites de plus (+36,7 %) qu’entre octobre 2007 et 
août 2008 (graphique 38 et tableau 5). 

graphique 37 : Avis de faillite prévisionnels 
par semaine, en % du nombre d’entreprises, valeur moyenne : 
2012-2019 

 
sources : FOSC, OFS 

graphique 38 : Déclarations de faillite 
nombre cumulé des déclarations de faillite dans les mois sui-
vant l’événement, par rapport à la même période un an plus tôt 

 
source : FOSC 

Les mesures de confinement prises de manière presque 
simultanée dans de nombreux pays en mars 2020 ont 
également causé un effondrement brutal de l’économie 
internationale. L’ampleur et la rapidité de cet effondre-
ment ont même largement dépassé celles de la crise fi-
nancière. Néanmoins, il y a eu 381 faillites de moins entre 

mars 2020 et janvier 2021 qu’à la même période un an 
plus tôt. Au cours des onze mois qui se sont écoulés de-
puis mars 2020, ces chiffres ont été inférieurs de 11 % à 
ceux de la même période de l’année précédente. Cela 
comprend 10 mois de l’année 2019, qui ne se distingue 
ni comme une année de crise ni comme celle d’un boom 
en termes économiques. Les mesures de stabilisation 
adoptées par la Confédération, en particulier l’indemni-
sation du chômage partiel et les prêts Covid, y ont proba-
blement contribué de manière significative. 

Les différents secteurs affichent des degrés variables de 
déclin. Les faillites ont légèrement diminué dans les sec-
teurs du commerce de détail et de l’hôtellerie, bien que 
ces deux industries aient été durement touchées par les 
fermetures d’entreprises (tableau 5). Dans les branches 
des services, moins touchées par la crise, le nombre des 
faillites a été en fait beaucoup plus faible que l’année 
précédente. Ce tableau contraste également avec la ten-
dance observée pendant la crise financière, où le nombre 
des faillites dans les secteurs de la finance et des assu-
rances doubla en dix mois, de même qu’il augmenta dans 
d’autres secteurs industriels durement touchés. 

tableau 5 : Déclarations de faillite par secteur 
total des faillites pendant 10 mois depuis l’événement, par 
rapport à la même période un an plus tôt, en %  

 
sources : SECO, Bisnode 

Avec le deuxième confinement, le risque d’une large exa-
cerbation des problèmes de financement a encore aug-
menté. L’effet qui en résultera sur les faillites et les inves-
tissements dépendra notamment de la durée des me-
sures de restriction ou de l’évolution du scénario épidé-
miologique. Il est toutefois inévitable qu’une récession 
soit suivie d’un certain réajustement structurel. On peut 
donc supposer que le nombre des faillites augmentera 
durant l’année en cours. Si une telle mutation structu-
relle, qui peut être très douloureuse, devait être empê-
chée, ce serait à long terme préjudiciable à l’économie 
dans son ensemble. 

Rédaction : Ronald Indergand  
et Philipp Wegmüller (SECO, Conjoncture) 

0.0%

0.5%

1.0%

1.5%

2.0%

2.5%

3.0%

3.5%

4.0%

2020 2021

avis préalable d'ouverture de faillites
moyenne +/- 1 écart-type

-400

-300

-200

-100

0

100

200

300

400

500

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

Crise financière Crise du coronavirus

Événement

Branche Crise financière Crise du coronavirus
Industrie manufacturière (10-33) 46.2 -13.1
Construction (41-43) 14.9 -12.2
Commerce (45-47) 38.5 -0.7
Hébergement, restauration (55-56) 21.7 -1.5
Information et communication (58-63) 51.1 -22.1
Finance, assurances (64-66) 103 -18.9
Act. spécialisées, scient. et tech. (69-75) 61.5 -18.4
Autres services économiques (77-82) 16.1 -14.2
Autres 21.4 -6.9
Total 36.7 -11
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